
 

MALI

1287
www.malikile.com Q U O T I D I E N   D ’ I N F O R M A T I O N   E T   D E   C O M M U N I C A T I O N  

JEUDI  16 FEVRIER 2023L'information est l'oxygène des temps modernes

Défense nationale : Le ministre de la Défense 
réceptionne un lot de drones à Gao  

... journalisme sensible aux conflits :  
Les étudiants de l’UCAO édifiés sur la thématique 

Le sujet au cœur d’un atelier !
Loi d’orientation et de programmation de la justice 

Après le meeting de dénonciation du 10 février 2023 
à Kangaba : L’État présente enfin ses condoléances 
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Il faut noter que des responsables des ser-
vices centraux et de certaines juridictions 
des partenaires du Secteur de la Justice 

ont pris part à cet atelier de suivi et de pro-
grammation de mise en œuvre du plan d’ac-
tions de la de Loi d’orientation et de 

programmation de la justice troisième du 
genre, depuis l’adoption de ladite Loi en 2020. 
Il s’agit notamment en présentiel du conseiller 
des affaires économiques et financières du 
Gouvernorat de la Région de Ségou, le repré-
sentant du PNUD au Mali et  de Pierre Berman, 

représentant le Chef de la délégation de 
l’Union Européenne au Mali, du Chef de File 
des Partenaires techniques et financiers du 
secteur Justice et Etat de droit et Madame 
Marie Guiraud.  
L’année 2022 a été particulièrement difficile 
pour notre pays qui a dû subir des sanctions 
illégitimes, illégales et inhumaines pour avoir 
choisi de défendre et d’affirmer sa souverai-
neté nationale contre toute épreuve.   
Dans ses propos introductifs, le chef de cabi-
net du ministre de la Justice et des Droits de 
l’Homme, Garde des Sceaux Bakary Soliba 
Coulibaly   a fait savoir que la grande résilience 
de notre peuple et les orientations éclairées 
du Colonel Assimi Goita, Président de la Tran-
sition ont permis de minimiser les consé-
quences de ces sanctions sur la mise en œuvre 
de la Loi d’orientation et de Programmation du 
secteur de la Justice.  
« Les actions réalisées, courant 2021-
2022, suivant les documents qui vous 
sont soumis, prouvent à suffisance, les 
efforts de l’Etat, avec le soutien de ses 
Partenaires, dans le cadre de la mise des 
activités programmées pour la période in-
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Loi d’orientation et 
de programmation 
de la justice Le sujet 
au cœur d’un atelier ! 

Le chef de cabinet du ministre de la Justice et des Droits de l’Homme, Garde des Sceaux 
Bakary Soliba Coulibaly a présidé le mercredi 15 janvier 2023, la cérémonie d’ouverture 
de l’atelier de suivi et de programmation de mise en œuvre du plan d’actions de la de Loi 
d’orientation et de programmation de la justice (LOPJ 2020 - 2024) au centre Korè de 
Ségou. 
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diquée.  Cette dynamique doit être main-
tenue et renforcée afin de faire de l’année 
2023, une année charnière, capitalisant 
les acquis de la mise en œuvre de la Loi 
et fondant l’espoir pour l’atteinte des ob-
jectifs conformément aux prévisions », a-
t-il précisé.  
Et d’enchainer que : La mise en œuvre des re-
commandations des Assises Nationales de la 
Refondation vient conforter les objectifs de la 
Loi de Programmation et d’Orientation du sec-
teur de la justice, pour rappeler aux acteurs 
de la justice que nous sommes, la nécessité 

d’œuvrer pour offrir à nos concitoyens un ser-
vice public de bien meilleure qualité à partir, 
notamment, de l’amélioration de la gouver-
nance des services judiciaires, de l’améliora-
tion de l’efficacité des services judiciaires et 
de l’accessibilité au droit et à la justice. « Il 
en est de même de la lutte contre la cor-
ruption, la délinquance économique et fi-
nancière, la drogue, le terrorisme, le 
blanchiment de capitaux, l’extrémisme 
violent, la traite des personnes, le trafic 
illicite de migrants et les autres formes 
de criminalité transnationale organisée 

», a-t-il conclu.  
Objectif : faire le point des activités réalisées 
en 2022 et de planifier celles à réaliser au titre 
de l’année 2023. 
La finalité recherchée est de bâtir, d’ici 2024, 
une justice performante, crédible, accessible, 
de manière à restaurer la confiance des ci-
toyens. Ce qui dénote de l’intérêt que le dé-
partement de la Justice et des Droits de 
l’Homme, Garde des sceaux accorde à cette 
activité.  
 

  Ibrahim Sanogo
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Renouveau FM/TV 
 
#Transport : La #Côte d’#Ivoire ouvre ses 
#frontières #terrestres.  
Fermée depuis le 22 mars 2020, le gouvernement 
ivoirien a annoncé ce mercredi l'ouverture de ses frontières terrestres.  
Image d’illustration 

 

Bacary Camara   
 
Amadou Konaté, DG de la Douane. 
Un chèque géant de 5 milliards( faso dio wari) 
parti dans les poches du diable ! 
La Douane malienne est véritablement dans de sales draps. Malgré 
ce bruyant jeu de chaises musicales intervenues la semaine dernière, 
les vraies interrogations demeurent encore sur la destination précise 
des cinq milliards de FCFA émis par la SONATAM pour les opérations 
de dedouanement de ses importations. ses les frais de dedouanement 
de la SONATAM. Cette somme se serait volatilisée dans les conditions 
pour le moins opaque, au niveau de la Direction régionale des 
douanes de Koulikoro, dont le bureau principal est à Kati, un espace 
névralgique pour toute la douane malienne, quant on sait que de par 
sa position stratégique, cette antenne régionale traite les dédoua-
nements de toutes les marchandises en provenance du Sénégal, de 
la Mauritanie et du Maroc. Le volume est si important qu’il représente 
au bas mot 70% des importations maliennes. Sur le plan judiciaire 
ce chef de service est pour le moment libre de toute poursuite, car 
au moment meme ou plusieurs personnes pensaient à juste raison, 
qu'il prendrait la route de Bamako-coura ( alors que d’autres maliens 
y sont internés pour des broutilles, des menus fretins), ce haut fonc-
tionnaire de la Douane, chef de la Section de recherches de la Di-
rection Régionale a été simplement relevé de son fauteuil. 
Le hic, c’est que c’est lui qui est soupçonné d'etre la personne ayant 
reçu le fameux chèque. La receveuse du trésor public à la Direction 
régionale des douanes de Kati( c’est elle qui devait encaisser le vo-
lumineux pactole) a été aussi limogée de son poste. Ceci expliquant 
bien cela les sanctions administratives( brandies en pareille circons-
tance) n'ont pas épargnées les têtes de plusieurs cadres et agents 
de la douane malienne et de certains responsables du Trésor public 

et non des moindres, parce que cet ouragan dévastateur a aussi ba-
layé de son poste le Receveur général du district de Bamako et rem-
placé presque au pied levé par un Inspecteur du Trésor. Pour faire 
court, c’est le service d’inspection du ministère des finances qui est 
chargée de mener ses propres investigations concernant cette ro-
cambolesque affaire. Affaire à suivre 
B.CAMARA, Journaliste 
 

237online.com, l'ouverture sur le Cameroun 
 
237online.com Le Central Africa Digital Fair : un 
salon du numérique pour l’émergence de 
l’Afrique centrale: Le Central Africa Digital Fair 
(CADIF) est un salon du numérique qui se tien-
dra pour la première fois du 22 au 24 février 2023 
au Palais des congrès de #Yaounde au #Cameroun. 
L’événement est parrainé par le ministère camerounais des postes 
et télécommunications et placé sous le très haut patronage du pré-
sident de la République … #Economie #CADIF 
 

NIANG TV 
 
Transition : le colonel Mamadi Doumbouya met 
en garde contre le glissement du chronogramme 
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Par LEDJELY.COMvendredi 10 février 2023 à 16:12 
Le président de la Transition redoute des manœuvres de certains de 
ses collaborateurs tendant à proroger indéfiniment la durée de la 
Transition ? En tout cas, lui aussi, semble particulièrement se soucier 
du respect du délai imparti pour le retour à l’ordre constitutionnel. 
Au point qu’il exige de ses collaborateurs un compte-rendu hebdo-
madaire du processus de mise en œuvre des actions planifiées. Parce 
qu’à ses yeux, il n’est pas question qu’on aille au-delà des 24 mois 
conclus avec la CEDEAO. Pas un jour de plus, aurait insisté le colonel 
Doumbouya. 
Pour qui connait la capacité de nuisance que l’entourage peut avoir 
sur un chef dans notre société, il y a de quoi se féliciter des nouvelles 
dispositions dont le colonel Mamadi Doumbouya entend s’entourer 
pour s’assurer que le pacte conclu avec la CEDEAO sera honoré. Le 
première de ces dispositions étant de signifier clairement qu’il n’est 
pas question pour lui de faire un jour de plus à la tête du pays, au-
delà des 24 mois. « Il a donné sa parole au peuple de Guinée et il ne 
reviendra pas là-dessus. Il a été clair, pour lui, s’il y a un jour de plus 
c’est quelqu’un d’autre qui devra la conduire », a ainsi rapporté ce 
jeudi le porte-parole du gouvernement. 
Et pour s’assurer de faire respecter ses engagements vis-à-vis des 
Guinéens et de la communauté internationale, il exige du directeur 
de cabinet de la présidence, du ministre de l’Administration du ter-
ritoire et de la Décentralisation ainsi que de la ministre du Plan et 
de la Coopération internationale, un rapport hebdomadaire sur le pro-
cessus de mise en œuvre du chronogramme. 
Enfin, dans la soirée d’hier soir, le président de la Transition a rendu 
public un décret créant, fixant les attributions et définissant la com-
position du Comité de suivi-évaluation du chronogramme de la Tran-
sition. Un décret qui à priori participe également des dispositions 
d’encadrement de la mise en œuvre du même chronogramme. Sauf 
que sa publication est perçue comme une confusion. Parce qu’il y 
avait déjà eu un autre décret instituant un autre comité de suivi de 
la mise en œuvre des recommandations du dialogue politique inter-
guinéen. Quelle différence y a-t-il entre suivre la mise en œuvre du 
chronogramme et suivre celle des recommandations du dialogue po-
litique ? Il est vrai que ce n’est pas si clair. 
Ledjely.com 
 

Issa Kaba 
 
La jeune génération vous saviez que le kôrô 
Sekou Tangara n'a pas commencé à Africable ? 
Oui Sekou était animateur d'une des émissions les 
plus douces de la capitale sur la Radio Bamakan. 
Bonne fête de la radio Kôrô. 
 

Ammy Baba Cisse 
 
Un chevalier de l’ordre National, un Elhadj de 
la presse, une inspiration et une caution morale 
dans la Radio. Une pensée au président Bandiougou 
Dante en cette journée internationale de la radio 
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Financial Afrik  
 
Les dirigeants de la société marocaine Com-
pagnie Minière de Touissit (CMT), une filiale 
d’Auplata Mining Group (AMG), un groupe minier po-
lymétallique d’exploration et d’exploitation minières, ont annoncé le 
14 février 2023 que leur entreprise a franchi une étape clé pour sa 
diversification dans les métaux stratégiques, avec les résultats très 
prometteurs de l’étude de faisabilité du projet 
#Azilal #Maroc #Touissit 
 

Ouverture Média - OM 
 
#OM INFO: #COMMUNIQUE  
La Direction de l’Office Central des Stupéfiants-
OCS vous rappelle à la date buttoir de la mesure 
d’interdiction de la Chicha ou tout appareil similaire au Mali, confor-
mément à l'Arrêté Interministériel. C'est à partir du 15 février 2023 
(dans 15 jours seulement) que l'importation, la vente, la distribution 
et la consommation de Chicha seront interdites sur toute l’étendue 
du territoire national. À partir de cette date, les contrevenants s'ex-
poseront à des lourdes sanctions d'emprisonnement et d'amende. 
C'est pourquoi, le Directeur de l'Office Central des Stupéfiants-OCS, 
le Colonel-Major Fousseyni KEÏTA sous le leadership du Ministre de 
la Sécurité et de la Protection Civile, le Général de Brigade Daoud 
Aly MOHAMMEDINE avec ses collègues signataires de l'arrêté inter-
ministériel interdisant la Chicha ou tout appareil similaire au Mali, 
vous invite à se conformer à l'Arrêté Interministériel d'ici le 15 février 
2023.  
Source : Division Prévention, Communication et Relations Publiques 
de l’OCS (DPCRP). 
 

Sampy Hamidou 
 
Journée internationale de la radio !! 
La petite reine, la radio trône toujours sur le toit 
des médias les plus écoutés dans le monde, de par 
sa simplicité, son accessibilité à tout le monde, il est le compagnon 
d’information le plus fidèle depuis sa création.  
Elle a sauvé des nations entières comme la France cf(L’appel du gé-
néral Degaulle à la BBC ou détruite des nations entières comme le 
RWANDA avec la radio mille colline ! ) 
Au regard du rôle prépondérant que jouent les medias dans la réso-
lution des conflits, il est de notre devoir d'user de la radio, ce puissant 
vecteur de diffusion d'informations afin d'installer un climat de sta-
bilité, de paix dans notre pays. 
Bref mon premier instrument de travail a de beaux jours devant lui, 
pourvu qu’on en fasse bon usage !  
Bonne fête à tous ces hommes de radio qui travaillent dans l’ombre, 
mais plus efficacement !!! 
Merci à vous tous !!! 
Hamidou Sampy journaliste Communicant ! 
 

Macky Sall 
 
Je partage la peine de la famille et des proches 
de Kéne Ndoye, sportive de renommée interna-
tionale. Je rends hommage à une athlète de haut 
niveau, plusieurs fois championne d’Afrique. Mes condoléances 
émues à sa famille et au monde du sport. 
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Serge Daniel 
 
#Mali-Russie/ La Russie offre des bourses 
d'études.... 
 

Fahad Ag Almahmoud 
 
Grand rassemblement depuis hier soir de l’EIS 
à In Alabadje à l’Est de Djebock. 

Aminata TOURE 
 
J’ai rendu visite à l’équipe de @walfadjiri pour 
leur témoigner de ma solidarité face à la mesure 
de suspension d’antenne par le @cnraaudiovisuel. 
#Kebetu #Senegal  @Afrique 
 

Primature du Mali  
 
Le Premier ministre,Chef du Gouvernement, 
M.Choguel Kokalla Maïga, a reçu ce jeudi  9 fé-
vrier 2023, la Commissaire à la santé, aux affaires 
humanitaires et au développement social de l’Union Africaine, S.E.  
Minata Samate Cessouma. 
La diplomate Burkinabé a déclaré au Chef du Gouvernement, être 
venue au Mali dans le cadre d’une mission de solidarité et de soutien 
avec notre pays et les Autorités de la Transition.  
La Commissaire de l’Union Africaine a également rendu compte au 
Premier ministre de ses déplacements à Gao et  Menaka où elle était 
allée s’imprégner des réalités du terrain. A l'issue de ces visites, elle 
a félicité le  Gouvernement malien pour les efforts qu’il déploie au 
quotidien afin de soulager les souffrances des personnes déplacées. 
Après avoir remercié son hôte pour sa visite au Mali, Choguel Kokalla 
Maïga a rappelé que l’Union Africaine a joué et continue de jouer un 
rôle important dans l'amélioration de la situation au Mali. 
Le Premier ministre a également rappelé les exigences du Président 
de la Transtion, SEM le Colonel Assimi Goïta, en matière de partena-
riat avec les autres États : à savoir le respect de la souveraineté du 
Mali, le respect des choix stratégiques du Mali et la prise en compte 
des intérêts du peuple malien. « Notre  gouvernement ne cesse de 
faire depuis son arrivée de l’action humanitaire, une des actions les 
plus importantes, en plus de la guerre physique et du redéploiement 
de l’administration », a déclaré le Premier ministre. 
CCRP
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Le ministre de la Défense et des Anciens Combattants, le Colonel 
Sadio Camara, à la tête d’une forte délégation, s’est rendu le 14 
février 2023 au camp Firhoun Ag Alançar et à la 3ème région aé-

rienne. Le Chef d’Etat-major Général des Armées, le Général de division 
Oumar Diarra, le Chef d’Etat-major de l’Armée de l’Air, le Général de bri-
gade Alou B Diarra et d’autres responsables militaires et civils étaient 
de la mission. 
La délégation a été reçue par le gouverneur de la région de Gao, le Gé-
néral de brigade Moussa Traoré en présence du com-théâtre, le Colonel 
Makan Alassane Diarra, des responsables des forces de sécurité et plu-
sieurs officiers de la région militaire n°1. Après les honneurs militaires, 
à huis la délégation avec les officiers d’état-major du PCIAT-EST ont 
échangé sur la situation sécuritaire, la stratégie adoptée pour accroître 
les capacités d’actions des FAMa dans les secteurs d’opérations etc. 
Le ministre a procédé à la remise des drones de type TBD à la base 300 
de l’Armée de l’Air avant de visiter le centre de contrôle et de pilotage 
des drones. Il a fait une visite guidée des infrastructures en cours de 
réalisation notamment la piste de parking, le centre d’accueil et d’hé-
bergement, le hangar des avions de chasse et quelques locaux de l’Ar-
mée de l’Air. Il a écouté certaines sollicitations du commandement de 
la base 300 pour efficacement répondre à toutes les attentes du vecteur 
terrestre dans sa progression. 
Le ministre de la Défense a rencontré la troupe à laquelle il a demandé 
de tenir malgré toutes les difficultés que traversent le pays. Beaucoup 
est fait et beaucoup reste à faire pour donner à la Nation toute sa sou-
veraineté, a souligné le ministre. “je suis venu voir les drones acquis 
par l’Armée de l’Air et échanger avec la troupe, prendre note des préoc-
cupations des hommes et leur faire part de notre détermination à pour-
suivre les objectifs d’une Armée qui doit pleinement répondre aux 
attentes de la Nation”, a-t-il affirmé. 
Le MDAC a demandé à l’ensemble d’accepter de souffrir pour défendre 
le pays, car tous les Maliens sont mobilisés derrière les FAMa. Il a salué 
la cohésion à travers la présence de toutes les Forces de Défense et de 
Sécurité. ‘’Notre engagement et détermination est un espoir aujourd’hui 
pour toute l’Afrique, et particulièrement pour nos enfants et l’avenir de 

Gao : Le MDAC remet des drones TBD à  
la base 300 de l’armée de l’air  

Une session de formation en ‘’Introduction Genre’’ s’est ouverte, 
le mercredi 15 février 2023, à l’endroit des chefs d’antennes des 
États-majors, directions de service et certains membres des As-

sociations des Femmes de Camp (AFC). C’était dans la salle de confé-
rence de ladite direction. Initiée par la DSSA, la session était présidée 
par le Directeur du Social des Armées, le Colonel-Major Bréhima Sa-
maké.  
Cette formation a pour objet d’outiller le personnel militaire et leur fa-
mille sur les nouvelles compétences à l’application pratique du Genre 
au quotidien ainsi qu’à l’analyse des textes nationaux et internationaux 
sur le Genre. 
Durant trois jours les 35 participants dont 11 membres des Associations 
des Femmes des camps et 24 du personnel militaire vont à travers l’ex-
pertise de Mme SAMAKE Fatoumata Ag TRAORE, acquérir de nouvelles 
connaissances sur les concepts liés au Genre. 
Dans son intervention, le Directeur du Service Social des Armées, le 
Colonel-major Bréhima SAMAKE a salué la disponibilité de la formatrice, 
Mme SAMAKE Fatoumata Ag TRAORE. Il a invité les participants à saisir 
cette opportunité afin d’être mieux outiller pour faire face à ce problème 
quotidien. Le Colonel-major SAMAKE a ainsi souhaité plein succès à 
cette séance de formation de 03 jours. 
Cette formation renforcera les capacités du personnel et les cibles de 
la Direction du Service Social des Armées de nouvelles compétences 
relatives à la notion du Genre et aux concepts affiliés au Genre. 

Source : FAMa 

notre pays’’, a-t-il ajouté. 
Le CEMGA est revenu sur certains comportements déplorables de cer-
tains militaires dont la consommation des stupéfiants, le vol d’armes 
et de munitions, l’indiscipline, les braquages etc. Il a demandé à tout 
le commandement de prendre à bras le corps ce fléau. 
Pour le ministre, l’acquisition de ces drones de reconnaissance et de 
combat va permettre d’améliorer et d’accroître les capacités de lutte 
contre le terrorisme, de soutenir les opérations, d’apporter plus d’as-
surance aux hommes engagés sur les théâtres des opérations. 

Source: Forces Armées Maliennes

DSSA : Étude sur le Genre
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Kidal -Secteur 2 de l'opération Maliko : 
Le commandant du secteur en visite  
du terrain 

Après Tessalit, le commandant de la région militaire n°7 et chef 
secteur 2 de l'opération Maliko, le Colonel Abdou Samba SYLLA 
poursuit ses prises de contact avec la troupe. Il s'est rendu du 

10 au 12 février 2023 à Bourem où est basé le PC, à Taoussa et à Bamba. 
Le commandant du secteur 2 était accompagné du directeur zonal de 
la Santé, le médecin lieutenant-colonel Youssouf Camara, du directeur 
zonal des transmissions, le Commandant Benzani Koné, de son chef lo-
gistique et coordinateur des opérations, le Capitaine Boubacar CISSÉ. 
Cette visite de terrain avait pour objectif d'être en contact direct avec 
les détachements engagés en opération dans ces localités citées, s'im-
prégner des conditions de travail et de vie, voir les dispositifs sécuri-
taires mis en place, écouter les préoccupations des éléments et apporter 
des conseils. 
Le Colonel Abdou Samba SYLLA a visité toutes les ceintures sécuritaires 
des villes citées en commençant par Bamba où il a été reçu par le chef 
du détachement, le Capitaine Dakouo KONÉ. Il a exhorté les éléments 
à renforcer la cohésion et la collaboration avec les populations, à res-
pecter les us et costumes, à rester vigilant et déterminer ainsi qu’à sa-
voir utiliser les armes. Il a mis à profit cette tournée pour procéder à la 
relève de Bamba, mettre en état opérationnel certains véhicules en 
pannes et apporter certains réaménagements à quelque check points. 
Le Colonel SYLLA a rassuré les hommes que le commandement est en 
train de tout faire pour mettre les hommes dans des meilleures condi-
tions de combat car le vecteur aérien est basé à Gao et apportera un 
appui feu à chaque fois que c'est nécessaire. Après la rencontre avec 
la troupe, la délégation s'est entretenue avec les autorités locales, la 
société civile et les notables de la ville de Bamba. 
Le commandant de la région militaire N°7 a salué les responsables et 
échanger avec eux sur les préoccupations. Les problèmes d'insécurité, 
de l'éducation, des services sanitaires et sociaux de base ont été expo-
sés au commandement militaire. Les responsables locaux ont surtout 
salué la présence de l'armée à Bamba et demandé à renforcer les acquis 
sécuritaires par la construction d'une base militaire. 
Le colonel a pris note des soucis et a mis à la disposition de la popu-
lation de Bamba l'ambulance des FAMa pour les évacuations surtout 
des femmes en état d'accouchement. Des consultations et distributions 
gratuites des médicaments au profit de la population ont été réalisées. 
Une centaine des personnes de tout âge ont pu bénéficier de médica-
ments gratuitement. 

Source : FAMa 

Scène politique : Issa Kaou Djim sort de 
sa torpeur  

Après un séjour à Bamako-Coura suite à ses propos jugés sub-
versifs à l’endroit du PM, qui lui ont valu l’abrogation de son 
siège au CNT, Issa Kaou Djim, qui s’était imposé un long effa-

cement, est sortie de sa torpeur la semaine derrière. Il a en effet res-
suscité sur Joliba News TV dans l’émission “En Toute Vérité” animée 
par Mohamed Attaher Halidou.  Sans langue de bois, il a tenu presque 
les mêmes propos qui avaient précipité son destin. Si ses relations avec 
son beau-père, loin d’être au beau-fixe, sont passées sous le boisseau, 
l’ex 4e vice-président du CNT et Président de l’ACRT s’en est vivement 
pris à la gestion des autorités de la Transition qu’il juge « négative». 
Issa Kaou Djim, le même qui n’écartait pas en son temps la possibilité 
de débarrasser la Charte des interdictions faites à certains dirigeants 
de la Transition de postuler pour la magistrature suprême, en a profité 
pour rectifier le tir à coups de dénonciations des intentions qu’on prête 
de plus en plus à Assimi Goita. Fustigeant notamment une confiscation 
du pouvoir par les militaires, au détriment des acteurs politiques, Issa 
Kaou Djim demande au président de la Transition et à ses compagnons 
de regagner les casernes après l’organisation des élections pour un re-
tour à l’ordre constitutionnelle. Le Président de l’ACRT s’est même au-
torisé des mises en garde à son «Imperturbable Patriote» en le 
conseillant de se ressaisir, d’organiser les élections et de retourner sa 
vocation de défense du territoire national. Et de prévenir dans la foulée 
d’une dictature en gestation, aux dépens de la liberté d’expression des 
acteurs politiques condamnés à se taire ou à s’exiler. Sur le cas Choguel 
Maiga, les convictions de Kaou Djim n’ont changé d’un iota. Allusion 
faite à l’incapacité du PM à rassembler les Maliens autour de l’essentiel, 
il qualifie d’échec le bilan du Gouvernement. À l’instar du bilan personnel 
de Choguel, pour Kaou Djim, celui de la transition est également négatif 
se résumant « à fermer des télés où encore à chasser des gens du Mali 
en une année ». Si ces propos ont envahi la toile, l’ex numéro 10 du M5-
RFP a donné l’occasion à ses détracteurs de lui régler ses comptes en 
le traitant de tous les noms d’oiseaux. Beaucoup se sont demandés en 
effet si toutefois Kaou Djim consomme seulement du lait comme il aime 
le dire ces derniers temps. D’aucuns sont même partis jusqu’à la traiter 
de malade mental, notamment à cause de ses prises de position contro-
versées. Peine perdue puisque l’homme dit avoir grandi de son séjour à 
la MCA. 

Amidou Keita / Source : Le Témoin 
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Le syndicat de la Faculté des Sciences Économiques et de Ges-
tion de l’Université des sciences sociales et de gestion de Ba-
mako (USSGB) annonce la cessation de travail pour 48 heures 
à partir du jeudi au vendredi 17 février 2023. Ils réclament le 
payement des heures supplémentaires de 2020-2021 et 2021-
2022 et dénoncent le payement sélectif de certains de leurs 
collègues… 
 

La Faculté des Sciences Economiques et de Gestion (FSEG) est en 
grève depuis ce jeudi matin. En effet, depuis le 30 janvier dernier, 
une lettre de « préavis d'arrêt de travail » a été déposée sur la 

table de Madame le ministre de la Fonction publique.  Les syndicats de 
la Faculté des Sciences Economiques et de Gestion déplorent le non-
paiement des heures supplémentaires de 2020-2021 et 2021-2022. 
« Nous syndicats de la Faculté des Sciences Economiques et de Gestion, 
à la suite d'une Assemblée Générale tenue le jeudi 26 janvier 2023, dé-
plorons le non-paiement des heures supplémentaires de 2020-2021 et 
2021-2022 dont les mandats se trouvent au niveau de la paierie générale 
du trésor depuis le début du mois de décembre 2022 », indique la lettre 
déposée sur la table du ministre. 

Le syndicat de la Faculté des Sciences Economiques et de Gestion pro-
teste aussi contre « le paiement sélectif qui consiste à payer certains 
enseignants et faire attendre d'autres au sein de la même structure ». 
Le syndicat a également, dans cette lettre, attiré l’attention du ministre 
sur le non-paiement des tâches liées aux examens. 
C’est fort de ce constat que « nous vous informons d'un arrêt de travail 
les 16 et 17 février 2023, reconductible immédiatement les 20, 21 et 
22 février 2023 ; suivi d'un arrêt illimité jusqu'au paiement intégral des-
dits mandats », a précisé le syndicat.  

Front social : La FSEG en grève  
aujourd’hui et demain 

Un lot supplémentaire de drones de types Bayktar TB2 pour 
les forces armées maliennes ont été réceptionnés à Gao par le 
ministre de la Défense et des Anciens combattants, le colonel 
Sadio Camara, accompagné par certains membres de la hié-
rarchie militaire. 
 

Ces nouveaux équipements modernes permettront de faciliter le 
travail des forces armées dans leurs missions régaliennes et 
dans la lutte contre les groupes armés terroristes. ''Aujourd'hui, 

les plus hautes autorités ont décidé d'armer les forces de défense et 
de sécurité. Les Maliens l'ont compris et accepté de donner la priorité 
à l'armée. Nous avons donné des drones à Sevaré, aujourd'hui c'est à 
Gao, et dans un futur proche ça sera d'autres régions ou à la capitale'', 
a indiqué le colonel Sadio Camara. 
Lors de sa visite, le ministre de la Défense a échangé avec la hiérarchie 
militaire sur la situation sécuritaire à Gao. 
Il faut rappeler qu'en décembre 2022, le colonel Sadio Camara avait ré-
ceptionné des drones TB2 sur la base de Sévaré. 

Binadjan Doumbia 

Défense nationale : Le ministre de la Dé-
fense réceptionne un lot de drones à Gao  





Article 25 : L’Office central de Lutte contre l’En-
richissement Illicite reçoit, à sa demande, tous 
les rapports d’activités et d’audits des struc-
tures de contrôle et de supervision, et toutes 
autres informations communiquées par les au-
tres structures, les organes de poursuites et les 
officiers de police judiciaire, nécessaires à l’ac-
complissement de ses missions. 
 
Article 26 : L’Office central de Lutte contre l’En-
richissement Illicite peut également demander 
aux administrations, institutions et organismes 
publics ou privés ou à toute personne physique 
ou morale de lui communiquer tout document 
ou information qu’il juge utile pour la détection 
des faits d’enrichissement illicite. 
 
Article 27 : Les autres structures saisies sont te-
nues de déférer à toutes les injonctions ou ins-
tructions émanant de l’Office central de Lutte 
contre l’Enrichissement Illicite dans le cadre de 

la prévention et de la lutte contre l’enrichisse-
ment illicite. 
 
Article 28 : Tout refus délibéré de communiquer 
ou de mettre à disposition les éléments d’in-
formations ou les documents requis constitue 
une infraction d’entrave à la justice. 
 
Article 29 : L’Office central de Lutte contre l’En-
richissement Illicite peut demander aux struc-
tures de contrôle, de détection ou de 
répression, des audits ou enquêtes dans leurs 
secteurs d’activités. 
 
Article 30 : Il peut procéder ou faire procéder, 
auprès de toutes personnes ou structures, pu-
bliques ou privées, à des opérations d’investi-
gations pour les faits susceptibles de 
constituer un acte d’enrichissement illicite. 

Lutte contre la corruption : Quelles sont les relations de 
collaboration entre l'OCLEI et les autres structures  ? 

Office central de Lutte contre l’Enrichissement illicite (OCLEI)

Le décret n°2015-0719/P-RM du 9 novembre 2015 portant organisation et moda-
lités de fonctionnement de l’Office central de lutte contre l’enrichissement illicite, 
en son chapitre IV, articles 25, 26, 27, 28, 29 et 30, définit les relations de l’OCLEI 
avec les structures de contrôle et autres acteurs.
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“ Descente vigoureuse de l'Office 
central des stupéfiants sur les chi-
cha-clubs de Bamako : une cin-

quantaine d'individus en taule et un 
important lot de matériels saisis », a rap-
porté l'OCS sur Facebook. L'OCS a publié des 
photos d'une opération menée mardi 15 février 
2023 soir et montrant ses agents appréhen-
dant un certain nombre de jeunes hommes et 
femmes embarqués à l'arrière des pickups. 
Une autre photo montre un tas de narguilés en 
vrac.  
« Fini le délai de grâce donné par les au-
torités aux importateurs, aux distribu-
teurs, aux vendeurs et aux 
consommateurs de chicha au Mali », dit 
l'OCS. Les autorités annonçaient l'interdiction 

de la chicha. Les autorités ne s’étaient pas 
spécialement signalée jusqu'alors par de tels 
actes de prohibition. Les bars où de jeunes 
hommes, en majorité, se délassaient en tirant 
sur la pipe à eau ont fleuri ces dernières an-
nées à Bamako, capitale relativement préser-
vée de la violence multiforme et de la 
propagation djihadiste qui affligent le Mali de-
puis plus de dix ans.  
Rappelons que les autorités avaient donné six 
mois aux bars pour fermer. L'interdiction en-
trait véritablement en vigueur ce mercredi. Un 
décret signé par six ministères prévenait que 
les consommateurs encouraient d’un à dix 
jours de prison et une amende de 300 à 10.000 
francs (0,5 à 15 EUR). Cette mesure a divisé 
les Maliens entre défenseurs de la santé pu-

blique et amateurs de distraction.  
Le Mali est un pays dans son immense majo-
rité musulman et les interprétations de l'islam 
ne sont généralement pas favorables à la chi-
cha ou à la cigarette. Mais c'est aussi un pays 
laïc. Même si la consommation en est limitée 
à certains lieux publics et que la majorité des 
débits et restaurants n'en servent pas. Un 
groupe de travail de l'Organisation mondiale 
de la santé (OMS) mettait en garde en 2017 
contre la dangerosité du narguilé, d’une à dix 
fois plus nocif que la cigarette et qui ne fait 
pas l'objet des mêmes campagnes de sensi-
bilisation que le tabac. 
 

  Binadjan Doumbia

Répression contre la chicha au Mali : C’est parti ! 
 
Après six mois de préavis, les autorités passent à la vitesse supérieure contre les récalcitrants qui continuent de consommer et ven-
dre la chicha au Mali. Après une « descente vigoureuse de l'Office central des stupéfiants sur les chicha-clubs de Bamako, une cin-
quantaine d'individus en taule et un important lot de matériels saisis » hier. 



Quotidien d’information et de communication MALIKILÉ - N°1287 du 16/02/202318

ACTUALITEACTUALITE

La jeunesse étant un maillon essentiel 
dans les actions de développement d'un 
pays ou d'une entité, elle est appelée à 

jouer le rôle de sentinelle devant certaines si-
tuations qui sapent les progrès socio-écono-
miques. Cette réalité motive et matérialise la 
démarche entamée par la Coordination des 
jeunes du Mandé et le Conseil local de la jeu-
nesse du cercle de Kangaba pour pacifier le 
climat social en ébullition dans le cercle.  
En effet, un affrontement meurtrier est sur-
venu le mardi 10 janvier 2023 entre le village 
de Danga et tombola, dans la commune rurale 
de Nouga, cercle de Kangaba, région de Kou-
likoro, au cours duquel on dénombre des vic-
times et plusieurs blessés. « Cet incident 
malheureux, né d'une incompréhension 
entre communautés », a interpelé la jeu-
nesse mandingue à entreprendre des actions 

concrètes afin de concilier les positions pour 
que de tels événements malheureux ne se re-
produisent plus jamais.  
Dans un mémorandum la coordination des 
jeunes du Mandé et le Conseil local de la jeu-
nesse du cercle de Kangaba réaffirment leur 
engagement à cultiver la paix et la cohésion. 
Ils entendent échanger avec les représentants 
de l'État, les chefferies traditionnelles et les 
autorités communales, les personnes res-
sources et l'ensemble des jeunes du cercle de 
Kangaba pour fixer les conduites à tenir. No-
tamment des conduites de non-violence, des 
pactes de non-agression et l'entraide sociale 
entre les jeunes de Kangaba.  
Plus spécifiquement, de rappeler et de suivre 
auprès des autorités administratives et com-
munales le respect scrupuleux des textes ré-
gissant la gouvernance du cercle et des 

communes. Un accent sera mis sur la re-
cherche et la dénonciation des détenteurs 
d'armes de guerre, la dénonciation de tout 
acte déplacé ou tentative de corruption des 
populations et des administrations, dès lors 
que les effets pourraient porter atteinte à la 
quiétude des populations.  
Les deux faîtières ont souligné la nécessité de 
contribuer aux actions de promotion pour 
l'érection de l'espace en trois régions admi-
nistratives (Siby, Kangaba et Sélingué), de for-
mer et de sensibiliser les populations sur des 
questions de paix et de développement éco-
nomique.  
Par ailleurs, « elles exigent auprès des au-
torités une meilleure gouvernance admi-
nistrative et judiciaire, une enquête 
diligente sur les causes des différents 
conflits liés à l'exploitation minière dans 
l'espace manding afin de situer les res-
ponsabilités ».  
Tout en exhortant les parties prenantes à jouer 
pleinement leurs rôles, la Coordination des 
jeunes du Mandé et le Conseil local de la jeu-
nesse du cercle de Kangaba fondent beaucoup 
d'espoir sur la réalisation des points susmen-
tionnés dans le mémorandum pour permettre 
au Mandé de retrouver sa stabilité d'antan.  
 

Anguimé Ansama

Conflits Danga-Tombola :  
L’initiative salvatrice de  
la jeunesse du Mandé 
 
La jeunesse du cercle de Kangaba est engagée pour la résolution de la crise entre les 
villages de Danga et Tombola qui a suscité la mort de plusieurs personnes. Elle pro-
pose des solutions de sortie de crise et s’engage à se battre pour le retour de la paix et 
de la cohésion entre les habitants des deux villages… 
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Acette occasion, le directeur de cabinet 
du gouverneur de Koulikoro, Issoufiana 
Abdoulaye MAÏGA, a au nom des auto-

rités régionales et nationales, présenté les 
condoléances de la nation aux populations du 
Mandé endeuillés par cette tragédie qui a fait 
environ une quarantaine de morts et souhaité 
prompt rétablissement aux blessés. 
Le chef de la délégation a en outre invité les 
deux villages endeuillés à se pardonner et re-
nouer avec les anciennes habitudes. «Il faut 
préserver la paix et recoudre le tissu so-
cial», a-t-il dit. 
Ainsi, il a invité les autorités traditionnelles, 
et le RECOTRADE à s’impliquer davantage pour 
maintenir la quiétude. 

A ses dires, cette réaction tardive des autorités 
n’est nullement un signe de négligence et d’in-
différence. « Face à l’escalade de la vio-
lence et le niveau de tensions, nous avons 
fait le choix d’attendre un moment d’apai-
sement », a-t-il justifié.  
Cette réponse des autorités fait suite au mee-
ting organisé par la coordination des jeunes 
du Mandé le vendredi 10 février dernier à kan-
gaba   pour dénoncer le silence des autorités 
sur le drame de Nouga (conflit entre Danga et 
Tombola) qui a fait une quarantaine victimes 
et des dizaines de blessés. Aussi, ils  ont ré-
clamé des autorités  une enquête diligente sur 
les causes du conflit entre ces deux villages 
et le renforcement des dispositifs sécuritaires 

dans l’espace de plus en plus en plus en proie 
aux agressions. 
Cette activité avait été sanctionnée par la re-
mise d’un mémorandum de volonté commune 
pour la culture de la paix, la cohésion sociale 
et le développement économique du cercle de 
Kangaba aux autorités, fruit de la Coordination 
des Jeunes du Mande (CJM-MALI) et  le 
Conseil Local de la jeunesse du Cercle de Kan-
gaba , (CLJK). Ils ont ainsi, réitéré leur volonté 
commune à conjuguer leurs efforts pour cul-
tiver la paix, renforcer la cohésion sociale et 
relancer le développement économique du 
cercle de Kangaba.    
 
En effet, la coordination des jeunes du Mandé 
a salué le déplacement des autorités régio-
nales et a souhaité  des actions plus concrètes 
de sécurité et de résilience de la population 
sinistrées.  
Pour rappel, le mardi 10 janvier 2023, deux vil-
lages situés dans la commune rurale de Nouga 
(Danga et Tombola), cercle de Kangaba, ont 
été endeuillés par la mort de plus d’une qua-
rantaine de personnes et plusieurs blessés à 
la suite d’un affrontement sanglant. A l’origine 
du différend, un litige autour d’un site minier 
dénommé « Antenne Koro » dont la propriété 
est disputée par les deux villages. Selon les 
estimations, ledit site regorge d’importantes 
quantités d’or et attise de ce fait la convoitise 
des habitants. 
 

  Maffenin Diarra

Après le meeting de  
dénonciation du 10 février 2023 
à Kangaba : L’État présente 
enfin ses condoléances 
 
Le directeur de cabinet du gouverneur de Koulikoro, Issoufiana Abdoulaye MAÏGA, en 
compagnie des représentants de l’association Grand Forum du Mandé, de l’Association 
des Soninkés, Camara Tonba, de la Coordination des jeunes du Mandé (CJM), du  CNJ, 
des autorités traditionnelles de Kangaba , des griots, et la Chambre locale des mines 
se sont rendus le mardi 14 février 2023 dans la  commune de Nouga, pour présenter les 
condoléances de l’Etat aux deux villages (Danga et Tombola) endeuillés par les vio-
lences meurtrières le 10 janvier 2023.  

ACTUALITEACTUALITE
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Cette journée de vulgarisation du jour-
nalisme sensible aux conflits s’est 
tenue le mardi 14 février 2023 dans la 

grande salle de l'université Catholique de 
l'Afrique de l'Ouest unité universitaire à Ba-
mako (UCAO-UUBA) autour du thème : « Mé-
dias pour la paix ». C’était en présence du 
doyen de la filière journalisme et communica-
tion, Dr. Zufo Alexis Dembélé et de M. Levy 
Dougnon, enseignant et Directeur de rédaction 
du journal les Échos.  

L’organisation pour la réflexion, la formation, 
l’éducation à la démocratie et au développe-
ment (ORFED) en partenariat avec l’ONG alle-
mande EIRENE, l’association des journalistes 
Catholique du Mali (AJCM) et l’UCAO-uuBa en 
initiant cette journée de vulgarisation à l’en-
droit des futures journalistes  vise à éveiller 
leur attention face aux défis majeurs de l’in-
sécurité qui gangrène toute la région du Sahel. 
Ainsi, les objectifs principaux étaient de faire 
ressortir le concept des conflits dans l'exer-

cice du métier de journaliste. 
Deux sous thèmes ont meublé les échanges 
au cours de cette journée : Le premier 
concerne « la neutralité et l’impartialité des 
journalistes » développé par M Benjamin San-
gala et le deuxième sous-thème relatif à « 
l’éthique et la déontologie » développé par 
l’enseignant, et Directeur de rédaction du jour-
nal les Échos. 
M Benjamin Sangala dans son développement 
a laissé comprendre que parfois, par ignorance 
«des médias participent parfois à créer 
les conflits ». Se référant au cas rwandais, il 
a fait comprendre que le génocide rwandais a 
été alimenté par les médias et plus particu-
lièrement la radio Milles collines. Selon lui, le 
journaliste doit s’approprier certains concepts 
afin de bien faire son travail. Il s’agit du conflit, 
la violence, la paix, le vivre ensemble entre au-
tres.  Il a également insisté sur la non réten-
tion de l’information ; le journaliste ne doit pas 
prendre position, ni juger mais il doit être à 
équidistance dans le conflit. Enfin, le journa-
liste doit être responsable mais surtout mo-
dérateur, conciliateur et médiateur dans sa 
démarche. 
De son côté, parlant de l’éthique et la déonto-
logie, le professeur, Levy Dougnon a insisté sur 
l’exactitude des faits, c’est-à dire la vérification 

Vulgarisation du journalisme 
sensible aux conflits : Les  
étudiants de l’UCAO édifiés  
sur la thématique 
 
L’ONG ORFED - en partenariat avec l’ONG allemande EIRENE et l’AJCM, en collaboration 
avec l’Université Catholique de l'Afrique de l'Ouest unité universitaire à Bamako 
(UCAO-uuBa) et d’autres partenaires ont organisé la journée de vulgarisation du jour-
nalisme sensible aux conflits à l’attention des étudiants de la filière Journalisme et 
communication de l’UCAO-uuBa. Cette journée vise à édifier les futurs journalistes et 
communicants sur des notions telles que la paix, conflits, violence entres autres.  
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des faits jusqu’à la source. Le journaliste qui 
traite un sujet de conflit doit équilibrer les po-
sitions et chercher l’équité et l’impartialité en 
s’assumant.  
Toutefois, a-t-il conseillé aux futures journa-
listes de proscrire la vie privée des personna-
lités publiques si celle-ci n’est confondue à un 
sujet sensible. 
Selon Rodrigue Dembélé, responsable théma-
tique médias pour la paix dans le cadre de la 
promotion de la paix au Sahel exécutée par 
l’ONG ORFED Mali, « c’est un engagement 
vers un processus d’intégration du jour-
nalisme sensible au conflit dans des 
écoles et universités de formation en 
journalisme et communication ». Ce pro-
gramme est exécuté avec l’UCAO-uuBa à tra-
vers l’AJCM qui est aussi un bénéficiaire. « 
L’intitulé c’est : journée de vulgarisation ; et 
nous faisons focus au niveau des renforce-
ments des capacités des journalistes sensi-
bles aux conflits dont l’organisation faitière 
des médias que nous accompagnons nous ai-
dent également à promouvoir ce concept », a-
t-il expliqué. 
« Je retiens de cette journée, un engagement 
et la volonté à aller dans ce sens. Ce sont des 
journalistes qui contribuent à la paix et à la 
cohésion sociale et nous pensons que, quand 

il y a une crise comme celle que nous connais-
sons actuellement au niveau du Mali, les mé-
dias peuvent jouer un grand rôle. Il ne s’agit 
pas simplement de constater ou de relater les 
faits, il s’agit également de la responsabilité 
du journaliste, celle de contribuer à la paix et 
au développement », a-t-il ajouté.  
« Cette rencontre est très importante 
parce qu’il s’agit de faire la promotion du 
journalisme sensible au conflit. Le jour-
naliste joue un rôle très important dans 
des situations de conflit pour contribuer 
à apaiser. Notre objectif c’est de former 

les journalistes pour qu’ils contribuent à 
la cohésion sociale et à la paix», a indiqué 
Moctar Camara, conseiller international pour 
la paix de l’ONG allemande EIRENE qui inter-
vient au mali dans le cadre du programme de 
la promotion de la paix au Sahel en partenariat 
avec ORFED Mali.  
Cette journée de vulgarisation a pris fin avec 
une série de questions-réponses avec les étu-
diants et un déjeuner. 
 

  Binadjan Doumbia

ACTUALITEACTUALITE
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Dans le cadre de sa mission de diffusion 
des valeurs patriotiques de la nation, 
le Directeur Général Adjoint du Musée 

des Armées, le Colonel Sékou SY a organisé, 
le mardi 14 février 2023 dans l’enceinte de sa 
structure, une conférence-débat. L’évènement 
a enregistré la présence de plusieurs autorités 
militaires et civiles. Animée par le Directeur 
du Centre de Formation Multipolaire Dokaï-
dara, le Professeur Ibrahima N’DIAYE, cette 
conférence-débat avait pour objectif non seu-

lement d’expliquer les symboles de l’Etat (em-
blèmes, armoiries et les sceaux) à la lumière 
des traditions anciennes héritées de l’empire 
Songhaï et du Mali mais aussi et surtout de 
faire la caractérisation du processus qui a 
abouti à la création du Mali et pourquoi le 
nom’’ Mali, Maliden et Malidenya’’. Il s’agissait 
aussi d’évoquer les fondements de la Nation 
à travers les 5 valeurs cardinales appelées en 
Bambara ‘’mogoya, mogossèbeya, mogossè-
bèdenya, horonya et sinankuya’’. Il a, dans son 

intervention, fait l’historique de la bataille de 
Kirina en 1235 qui a opposé Soundjata KEITA 
à Soumaoro KANTE. Il a expliqué l’origine et le 
sens des armoiries et Sceaux de la République 
du Mali. 
Selon le Professeur N’DIAYE, depuis les temps 
les plus reculés, les hommes ont cherché à se 
distinguer entre eux par un signe visible pour 
marquer leur rang au sein d’un groupe ou leur 
appartenance à une communauté déterminée. 
Ce souci ancestral de différenciation est à l’ori-
gine des emblèmes, individuels et collectifs 
qui ont revêtu au cours des âges. Parlant des 
Armoiries de la République du Mali, le confé-
rencier a noté qu’elles sont de forme circulaire 
et portent sur un fond bleu-ciel à savoir la 
mosquée de Djenné en gris-argile, le vautour 
légendaire en vol plané en gris foncé, le soleil 
levant en jaune or, deux arcs opposés tendus 
par leurs flèches en noir, en haut « République 
du Mali », en bat « un peuple-un but-une foi». 
Les armoiries de la République sont portées à 
l’en-tête sur les actes, les correspondances et 
les enveloppes du Président de la République, 
du 1er ministre, des présidents des Institutions 
de la République, du Médiateur de la Répu-
blique, du Vérificateur Général et des chefs de 
missions diplomatiques et consulaires, a-t-il 
laissé entendre. Le Professeur N’Diaye a, en 
outre, fait savoir que la reproduction des ar-
moiries par quelque procédé et matière que ce 
soit est subordonnée à une autorisation préa-
lable du Ministère de la Justice Garde des 
Sceaux. 
S’agissant du Sceau de la République, le Pro-
fesseur dira qu’il permet d’authentifier un acte 
public ou privé, de marquer l’empreinte de l’au-
torité ou la propriété sur un objet. Il a ajouté 
que ce sceau est de forme circulaire et porte 
un lion debout entouré d’un épi de mil, de riz 
et d’une tête de bœuf, de la légende « Répu-
blique du Mali » et au-dessus « un peuple-un 
but-une foi ». 
Le Directeur Général Adjoint du Musée des Ar-
mées, le Colonel Sékou SY a, pour sa part, re-
mercié toutes les bonnes volontés qui 
contribuent à la bonne réussite de la mission 
du Musée des Armées, qui fait aujourd’hui la 
promotion du patrimoine culturel militaire. Il 
a profité de l’occasion pour solliciter l’accom-
pagnement des autorités hiérarchiques afin de 
mettre en valeur le patrimoine militaire. 
 

Source : FAMa

Musée des Armées :  
Les symboles de l’Etat au  
cœur des échanges
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Le ministre de l’industrie et du com-
merce, m. Mahmoud Ould Mohamed a 
présidé ce lundi, les travaux d’ouverture 

de la 10ème session du conseil d’administra-
tion de l’AMAM. 
Cette rencontre statutaire s’inscrit dans le 
cadre de l’évaluation annuelle de l’état d’exé-
cution du programme d’activités et du budget 
y afférent. 
En outre, la session procédera à l’examen et à 
l’adoption des projets de programme d’activi-
tés, du budget et du contrat de performance 
2023. Cette rencontre intervient dans un 
contexte particulier (post embargo UEMOA et 
CEDEAO), auquel s’ajoute la crise multidimen-
sionnelle, sécuritaire et sanitaire, fortement 
marqué par la pandémie du COVID-19. 
Pandémie ayant sérieusement impacté les ac-
tivités socio-économiques du pays, et face à 
laquelle, la mobilisation a été totale. En at-
teste la volonté de la Direction Générale de 
l’Agence, de placer la santé et le “bien-être” 
des populations au cœur de son dispositif, fera 
remarquer son Directeur général. 
Pour M.Almeimoune AG ALHASSANE, le choix 
du thème de la session “la Métrologie, un ins-
trument de protection des consommateurs”, 
participe de la volonté de l’AMAM, de poursui-
vre avec la protection des consommateurs et 
la loyauté des échanges. 

Malgré le contexte difficile que connait notre 
pays, la Direction et le personnel de l’Agence 
se sont attelés à l’information et à la sensibi-
lisation des acteurs de la métrologie, au 
contrôle de nombreuses mesures et instru-
ments de mesures, à la surveillance métrolo-
gique sur l’ensemble des zones d’activités 
économiques accessibles du territoire natio-
nal, ainsi qu’au renforcement des capacités du 
personnel, et à la gestion administrative et fi-
nancière de l’Agence, notera le Président du 
Conseil d’Administration. 
Occasion pour le Ministre Mahmoud Ould Mo-
hamed de rappeler, que la mise en œuvre du 
programme d’activités 2022, a permis d”at-
teinte des résultats ci-après : 
exécution de 29 activités sur 39 programmes, 
soit un taux de réalisation de 74,36% ; vérifi-
cation de 10500 instruments de mesure repré-
sentant 80,77% sur une prévision de 13000 
avec un taux de conformité de 98,8%, toutes 
catégories d’instruments confondues ; le re-
couvrement de 421.120.893 FCFA sur une pré-
vision de 454.813.000 FCFA de ressources 
propres, soit un taux de réalisation de 92,59%. 
Ces résultats satisfaisants, prouvent à suffi-
sance, l’engagement de la direction et du per-
sonnel de l’AMAM,  à relever le défi de la 
fiabilité de l’organisation, de la fiabilité des 
mesures et de la conformité des instruments 

de mesures, gage d’équité dans les transac-
tions commerciales et de compétitivité dans 
les entreprises. 
Il félicitera la direction et le personnel pour 
tous les efforts déployés, avant de les a exhor-
ter à persévérer dans l’effort pour combattre : 
l’utilisation d’instruments de mesures non vé-
rifiés dans les transactions commerciales, la 
production industrielle, la santé, l’environne-
ment, la fraude sous quelque forme que ce 
soit. 
Le programme d’activités 2023 prévoit 44 ac-
tivités pour un budget prévisionnel de 
849.189.000Fcfa contre 894.292.000Fcfa, soit 
une diminution de 5,04%. 
Ce budget sera financé à concurrence de 
53,06% sur fonds propres. 
Il prévoit 286.200.000 FCFA pour l’investisse-
ment, soit 33,70 du budget pour la finalisation 
des travaux de réalisation de la station de jau-
geage des camions citernes, l’acquisition d’un 
équipement roulant et des masses étalons. 
Entre autres points inscrits à l’ordre du jour : 
examen et adoption du procès-verbal de la 
9ème session ordinaire ; examen et l’état 
d’exécution des recommandations de la 9ème 
session ; examen et adoption du rapport d’ac-
tivités 2022 et du rapport d’exécution du bud-
get y afférent ; examen et adoption du projet 
de programme d’activités 2023 et le projet de 
budget y afférent; examen et adoption du rap-
port de performance 2022 et du projet de 
contrat de performance 2023. Il est en outre 
proposé d’examiner les points portant sur : 
l’adoption du budget 2023 ; l’autorisation du 
prélèvement de 1% sur les ressources propres 
mobilisées pour alimenter le fond social de 
l’Agence. 
La dotation en produits alimentaires du per-
sonnel de l’Agence Malienne de Métrologie a 
été aussi abordée. 
 

 C/C AMAM

AMAM : 10ème session ordinaire du conseil 
d’administration de l’agence malienne de  
métrologie : des résultats satisfaisants  
malgré la situation de crise
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Après les mots de bienvenue des res-
ponsables du parti en commune IV, le 
secrétaire général intérimaire de la 

jeunesse de la commune IV, Yacouba Doumbia, 
a souligné que l’objectif de cette assemblée 
est d’inviter tous les militants au « rassem-
blement pour la redynamisation du parti ». 
Contrairement à ce que pensent les Maliens, 
il estime que le RPM vit et qu’il va toujours 
vivre. Par rapport aux séries de démission en-
registrées dans les rangs du parti vert et or, le 
secrétaire général, Yacouba Doumbia, dira que 
la démission fait partie de la vie d’un homme 
politique. Pour lui, « on doit respecter le choix 
de tout un chacun ». Avant de confirmer que 
la section IV « participera à toutes les 
échéances électorales », parce qu’ils sont là 
pour aller à la conquête et à l’exercer du pou-

voir. 
Pour sa part, le secrétaire général du bureau 
national des jeunes du RPM, Abdoulaye Ma-
gassouba, soutiendra que le bureau national 
des jeunes a décidé de tenir des assemblées 
générales d’information dans toutes les sec-
tions UJ-RPM du district de Bamako. Selon lui, 
le but de ces rencontres est « d’être en contact 
avec les militants et de leur donner le maxi-
mum d’informations » sur la vie du parti, les 
réformes en cours et de les préparer pour les 
prochaines élections au Mali. « Aujourd’hui, le 
RPM se porte comme un charme. Nos struc-
tures sont restées intactes, malgré quelques 
démissions. L’assemblée générale va nous per-
mettre de faire l’état des lieux de ces struc-
tures, de procéder au remembrement de ces 
structures, et de reprendre entièrement les ac-

tivités au sein du parti » a-t-il déclaré. 
À l’en croire, le parti se porte bien. Il estime 
qu’ils vont porter le message du Cadre 
d’échanges des partis et regroupements poli-
tiques pour une transition réussie, par rapport 
à l’avant-projet de la Constitution, parce que 
le RPM est dans un regroupement politique, 
qui est l’EPM et cet ensemble aussi est mem-
bre du Cadre. Et Abdoulaye Magassouba 
d’ajouter qu’ils sont des démocrates et qu’ils 
vont travailler à ce que le chronogramme, qui 
a été établi, puisse être respecté afin qu’il y 
ait un retour effectif à l’ordre constitutionnel, 
dans les meilleurs délais. 
 

Abréhima GNISSAMA 
Source : Mali Horizon 

Assemblée générale de la section UJ/RPM  
de la commune IV : « Le RPM vit bien et  
participera à toutes les élections » 
 
Dans sa volonté de tenir les assemblées générales d’information dans le district de Bamako, le bureau national de l’union des jeunes 
du rassemblement pour le Mali (BN-UJ/RPM) a tenu, le samedi 11 février 2023, une assemblée générale d’information au siège de la 
commune iv à Lafiabougou. L’objectif était d’échanger avec la base sur la vie du parti et les actions futures.

POLITIQUE
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Depuis plusieurs mois, les ex-mouve-
ments rebelles, abusivement qualifiés 
de « mouvements signataires » de l’Ac-

cord pour la paix et la réconciliation issu du 
processus d’Alger, semblent opter pour le re-
tour à l’état de belligérance. Ce qui ne devrait 
point émouvoir l’État malien, désormais décidé 
à défendre sa « souveraineté retrouvée » et 
célébrée chaque 14 janvier. 
 
Paralyser le processus de paix ?  
 
En effet, les ex-rebelles ont récemment décidé 
de paralyser le processus de paix, notamment 
les discussions au sein du Comité de suivi de 
l’Accord (CSA). Comme si cela ne suffit, ces 
mouvements exigent des pourparlers avec le 
gouvernement pour réactiver le CSA, mais « 
hors du Mali ».  Ils estiment que les réunions 
et discussions du CSA n’apportent aucune 
avancée significative, surtout si elles ne sont 
pas organisées au niveau ministériel. 
Dans la foulée, le Haut Conseil pour l’Unité de 
l’Azawad (HCUA),  le Mouvement Arabe de 
l’Azawad (MAA) et le Mouvement National de 
Libération de l’Azawad, (MNLA) ont signé un 
acte de fusion, le mercredi 8 février dernier à 
Kidal, et cela au sein de la Coordination des 
Mouvements de l’Azawad (CMA). 
Cet acte hautement stratégique, qui éloigne 
les deux parties signataires de l’Accord, de sa 

mise en œuvre, semble non seulement être le 
début de la rupture, voire de la radicalisation 
des positions, mais surtout  fait suite à un 
autre acte, qui est la mise en place d’un Etat-
major commun à ces trois mouvements, as-
sortie de la nomination d’un chef d’Etat-major 
et de son adjoint. C’est dans ce sens que le 
président de la CMA, Algabass Ag Intalla, 
proche du chef jihadiste Iyad Ag Ghali, a 
nommé un nouveau chef d’État Major et son 
Adjoint à la tête de la Coordination. Ces nou-
veaux Chefs d’Etat Major, nommés à Kidal, le 
jeudi 02 février 2023, sont le Colonel Hamad 
Rhissa Ag Mohamed Assaleh et Alhousseyni 
Ag AHmedou. 
S’y ajoute que Iyad Ag Ghali a récemment ren-
contré un certain nombre de personnalités du 
nord, dont des responsables de la CMA…. 
Avec cette évolution des choses, des questions 
se posent : s’achemine-t-on vers un conflit 
armé  entre les deux parties signataires de 
l’Accord pour la paix et la réconciliation ? L’es-
calade de la violence est-elle évitable dans 
une telle situation délétère empreinte de sus-
picion et de manque de confiance? Et si toutes 
ces manœuvres consistaient seulement à faire  
une démonstration de force pour peser lourd 
sur les décisions à prendre  en cas de reprise 
de dialogue pour la mise en œuvre de l’Accord. 
N’est-ce la phase poignante d’illustration de 
l’adage selon lequel qui veut la paix prépare 

la guerre ? 
Dans un récent article, notre confrère « Jeune 
Afrique » a indiqué qu’un responsable prédit 
la reprise des hostilités à Kidal. Et la Coordi-
nation des mouvements de l’Azawad (CMA) a 
dénoncé, le dimanche 12 février, les propos 
d’un responsable soutenant les autorités ma-
liennes et prédisant la reprise prochaine des 
hostilités dans le Nord. 
Dans une vidéo publiée vendredi 10 février sur 
Facebook, Amadou Albert Maïga, membre du 
Conseil national de la transition (CNT) l’organe 
législatif, déclare que l’armée malienne va 
bientôt engager les opérations pour reprendre 
le contrôle de Kidal, le fief de la CMA. 
 
« Déclaration va-t-en-guerre » 
prise au sérieux 
 
La CMA prend cette déclaration « au sérieux 
», a dit sur les réseaux sociaux l’un de ses 
porte-parole, Mohamed Elmaouloud Rama-
dane. « Nous condamnons cette déclaration 
va-t-en-guerre d’un responsable de l’une des 
premières institutions » du pays, et « nous 
prenons la communauté internationale à té-
moin contre de tels agissements », a-t-il mar-
telé. 
Mais, en attendant, la radicalisation des po-
sitions entre l’Etat et les ex-rebelles est plus 
qu’une réalité. Ce qui fait craindre que les 
voies de la paix se rétrécissent au profit de 
celles de la reprise des hostilités. Ce qui ne 
fera que compliquer la situation de crise mul-
tidimensionnelle que le Mali traverse depuis 
2012. Car, tout crépitement des armes dans le 
septentrion est remettra en selle la Transition 
militaire en cours. Et le chef de la Transition, 
le Colonel Assimi Goïta se donnera de facto un 
pouvoir quasi-légitime de chef suprême des 
armées, pour mener la guerre. Ce sera aussi 
une remise en cause complète du processus 
électoral devant amener au retour à l’ordre 
constitutionnel. 
En outre, la communauté internationale devrait 
s’inviter à ce conflit et le Mali pourrait devenir 
le théâtre d’expression de bien d’hégémonies. 
Il urge donc que le chef de l’Etat, dont nul ne 
doute du patriotisme, use de toute son énergie 
pour sauver la République en danger. 
 

Bruno D SEGBEDJI 
Source : Mali Horizon

Radicalisation des ex-rebelles : 
Belligérance ou intimidation en 
vue ? 
 
Dialogue sur le processus de paix à l’arrêt, coalition des ex-entités rebelles avec une 
volonté affichée de militarisation du côté de Kidal ; alors que l’état malien glose sur la 
montée en puissance de l’armée. Les velléités bellicistes ne sont-elles pas désormais 
affichées ?

POLITIQUE



MALIKILÉ - N°1287 du 16/02/2023 Quotidien d’information et de communication 27

CULTURE & SOCIETE

Chaque année, nous assistons au même 
scénario à l’approche du 14 février. Des 
fleurs, peluches, chocolats bondent les 

marchés et boutiques de Bamako. Considéré 
comme la fête des amoureux, ce jour où les 
couples s’échangent des mots doux et des ca-
deaux comme preuves d’amour ainsi que des 
roses rouges, emblèmes de la passion, le 14 
février est un jour spécial pour les amoureux 
et toutes les personnes qui s’aiment. 
Alors qu’il était incarcéré et attendait son exé-
cution, le saint patron des amoureux, un prêtre 
romain, serait tombé sous le charme de la fille 
de son geôlier et aurait échangé avec elle des 
mots d’amour signés « ton valentin ». En raison 
de cette origine chrétienne, la célébration de 
cette journée suscite des débats, notamment 
dans des communautés musulmanes. Malgré 
tout, le 14 février est célébré aussi bien par la 
couche juvénile que des adultes. 
 
RAFFERMIR LES LIENS 
 
Bien que n’étant pas d’origine musulmane, 
tous les humains doivent embrasser la théorie 
qui fonde cette journée, c’est-à-dire renforcer 
les liens d’amour entre les gens, explique Ab-
doulaye Seydou Fofana, commerçant grossiste 
à Bamako. 

Safiatou Coulibaly, étudiante en Master 2 Ges-
tions administratives dans une université pri-
vée de Bamako, explique que jadis l’on pensait 
que cette journée était uniquement réservée 
aux couples. Mais de nos jours, beaucoup ont 
compris qu’il s’agit d’une occasion pour prou-
ver son amour aux personnes que l’on aime. « 
Je pense que la Saint-Valentin est fêtée pour 
permettre aux gens de montrer leur amour les 
uns aux autres », a-t-elle affirmé tout en pré-
cisant que cette journée est généralement très 
attendue par les Maliens, surtout la couche 
juvénile. 
En effet, Abdoulaye Fofana, commerçant gros-
siste à Bamako, précise que les jeunes ne sont 
plus les seuls à célébrer cette journée. Des 
couples mariés profitent aussi de l’occasion. 
« À chaque 14 février, j’offre des cadeaux à ma 
femme ainsi qu’à ma mère, car elles méritent 
mon affection ainsi que mon respect », raconte 
M. Fofana. 
Quant à Bintou Cissé, tiktokeuse malienne, en 
couple avec son copain depuis 4 ans, c’est de-
venu pour leur couple de s’offrir des cadeaux 
le jour de la Saint-Valentin. Elle estime qu’il 
s’agit d’une occasion de prouver à son compa-
gnon combien elle l’aime. La tiktokeuse in-
dique que ces petits présents renforcent les 
liens d’amour. 

 
DES CADEAUX À LA RUPTURE 
 
Toutefois, il convient de noter que cette fête a 
été détournée de son objectif premier : célé-
brer l’amour. De nos jours, elle montre plus le 
côté mercantile qu’amour. Chacun veut avoir 
le plus beau cadeau. Du coup, la concurrence, 
la jalousie, la rupture reflètent le 14 février. 
Tel est l’avis de Fatoumata Sissoko, proprié-
taire de Fatou Shop (boutique de vente d’ha-
bits) à Bamako. « De nos jours, cette fête a 
perdu tout son sens de romantisme, d’affec-
tion. Car la plupart la fêtent pour se vanter de 
leurs cadeaux et du prix qu’ils ont couté », dé-
plore-t-elle. Selon ses explications, « Chacun 
se donne à fond pour être celui ou celle qui 
offre les plus beaux cadeaux. Certains sont 
même capables de payer à des sommes exor-
bitantes leurs cadeaux ». 
Tout en s’éclatant de rire, Fatoumata reste sûr 
que malgré cette période de cherté de la vie, 
certains vont se démener pour offrir en cadeau 
un iPhone 14, qui est à la mode. Cette extra-
vagance entraine la rupture de certains cou-
ples, explique Afouchatou Coulibaly, étudiante 
en Master 2, gestion administrative dans une 
université privée de Bamako. 
La célébration de la Saint-Valentin est inter-
dite ou menacée dans certains pays, surtout 
en Iran où des associations de commerçants 
interdisent expressément la vente des ballons 
rouges en forme de cœur, en février, explique 
Youssouf Haidara, Bijoutier à Bamako, qui 
pense que les musulmans ne doivent pas cé-
lébrer le Saint Valentin. « La Saint-Valentin 
n’est pas pour les musulmans. C’est une fête 
pour les chrétiens. Même si le Mali est un pays 
laïc, je pense que les musulmans ne doivent 
pas célébrer cette fête », indique M. Haïdara. 
 

Hawa Diaby 
Source : Sahel Tribune 

Saint-Valentin : Au Mali, d’une simple tradition 
des cadeaux à la rupture amoureuse  
 
La Saint-Valentin est une fête où les amoureux s’offrent des cadeaux en guise de témoignage de leur affection l’un pour l’autre. Le 
plus souvent certains tombent dans l’extravagance en exigeant des présents au-delà des revenus de leur conjoint. Ce qui entraine la 
rupture de beaucoup de couples.   



Quotidien d’information et de communication MALIKILÉ - N°1287 du 16/02/202328

L’événement est parrainé par le ministère 
camerounais des postes et télécommu-
nications et placé sous le très haut pa-

tronage du président de la République du 
Cameroun. Les organisateurs ont pour ambi-
tion d’offrir une plateforme aux experts natio-
naux et internationaux de haut niveau, aux 
investisseurs et aux porteurs de projets pour 
réfléchir et formuler des propositions 
concrètes en vue de mieux capitaliser l’impact 
de l’économie numérique sur le développe-
ment économique en général, et d’accélérer 
l’émergence du Cameroun et de la sous-région 
Afrique centrale. 
Au cours de la conférence de presse tenue le 
13 février à l’hôtel des députés à Yaoundé, le 
président du Comité d’organisation Jean Calvin 
MENGOUMOU AYISSI et le président du Comité 
scientifique le Pr. Laurent Charles BOYOMO 

ASSALA ont dévoilé les contours de cet évé-
nement. Les résultats attendus de ce salon 
sont entre autres des propositions d’amélio-
ration du cadre institutionnel et réglementaire 
nécessaire pour une meilleure prise en compte 
de l’économie numérique dans les politiques 
de développement des pays de la CEMAC, une 
proposition d’une cartographie de grands pro-
jets nationaux et sous-régionaux, nécessaires 
à l’impulsion du développement de l’économie 
numérique, et l’identification des sources de 
financement de l’économie numérique. 
Le salon qui compte quatre pays de la sous-
région Afrique centrale, à savoir le Congo, le 
Gabon, la République centrafricaine et le Ca-
meroun, ambitionne d’être un grand moment 
de regroupement des intelligences nationales 
et internationales africaines pour mieux capi-
taliser l’impact de l’économie numérique sur 

le développement économique en général afin 
d’impulser et d’accélérer l’émergence du Ca-
meroun et de la sous-région Afrique centrale. 
Les huit thématiques qui meubleront ce salon 
seront présentées par le comité scientifique 
présidé par le Pr. Laurent Charles BOYOMO AS-
SALA, ancien Directeur de l’école supérieure 
des sciences et techniques de l’information et 
de la communication (ESSTIC). 
Lors de la conférence de presse, le président 
du comité scientifique a souligné l’importance 
d’informer l’opinion publique sur le niveau de 
pénétration de l’internet et du numérique dans 
la société de la sous-région, les différents 
États de la sous-région, ainsi que sur le niveau 
d’acquisition et d’appropriation de ces techno-
logies qui accompagnent le numérique au ni-
veau de la production des richesses. Selon lui, 
ce niveau d’information doit pouvoir également 
servir de dynamique pour que le public lui-
même sorte d’une espèce d’apriori qui pourrait 
constituer une barrière épistémologique, une 
barrière psychologique par rapport à la nou-
veauté que représente ce monde issu d’une 
révolution technologique absolument indénia-
ble, avec un certain nombre d’équipements et 
des enjeux qui font que très souvent, on en a 
peur. 
 

TTSO / 237online.com 

Le Central Africa Digital Fair : 
Un salon du numérique pour 
l’émergence de l’Afrique  
centrale 
 
Le Central Africa Digital Fair (CADIF) est un salon du numérique qui se tiendra pour la 
première fois du 22 au 24 février 2023 au Palais des congrès de Yaoundé au Cameroun. 

INTERNATIONAL
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Le Conseil des ministres « a adopté un 
décret portant ouverture des frontières 
terrestres de la Côte d’Ivoire », a fait sa-

voir Amadou Coulibaly, le porte-parole du gou-
vernement, précisant que celles-ci seraient 
rouvertes « à minuit ». 
La Côte d’Ivoire le 22 mars 2020, au moment 
où le monde entier se barricadait face à la 
pandémie. Si les frontières maritimes et aé-
riennes avaient rouvert au bout de quelques 
mois, les frontières terrestres demeuraient, 
elles, fermées. 

Voies de transit clandestin 
La Côte d’Ivoire est frontalière du Liberia, de 
la Guinée, du Mali, du Burkina Faso et du 
Ghana. Des millions de personnes originaires 
de ces pays vivant sur le sol ivoirien devaient 
emprunter des chemins de traverse pour se 
rendre dans leur pays d’origine. « Nous maî-
trisons aujourd’hui les voies de transit clan-
destin, nous invitons tous les voyageurs à 
passer désormais par les voies de passage of-
ficielles », a ajouté Amadou Coulibaly. 
La Côte d’Ivoire avait été relativement épar-

gnée  avec environ 800 morts, selon les chif-
fres officiels. 
Le mois dernier, le Conseil national de sécu-
rité, présidé , s’était réjoui des « excellents ré-
sultats enregistrés dans la lutte contre la 
Covid-19 depuis 2020 » et avait annoncé la 
levée progressive des mesures prévues dans 
le cadre de l’état d’urgence sanitaire. 
 

J.A avec AFP 

Crise de COVID-19 : La Côte d’Ivoire rouvre  
ses frontières terrestres 
 
La mesure, annoncée ce 15 février à l’issue du Conseil des ministres, sera effective dans la nuit de mercredi à jeudi. Ces frontières 
étaient fermées depuis mars 2020 et le début de la pandémie de Covid-19.

INTERNATIONAL
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Le congrès de la Confédération asiatique 
de football (AFC) réuni à Manama le 1er 
février a désigné l’Arabie saoudite, seule 

candidate, pour organiser l’édition 2027 de la 
Coupe d’Asie. Trois fois titrée (1984, 1988 et 
1996), la monarchie est aussi régulièrement 
citée dans le cadre d’. « Nous n’avons pas de 
candidature pour la Coupe du monde », a pour-
tant assuré le ministre saoudien des Sports, 
le prince Abdelaziz ben Turki al-Fayçal. Mais 
« tout est possible », a-t-il ajouté. 
« Tout ce qui se présentera à nous et que nous 
considèrerons comme réalisable dans le cadre 
de notre vision et de notre stratégie, nous le 
ferons », a souligné le ministre. « Pour l’ins-
tant, nous nous concentrons sur l’année 2027, 
car nous devons encore construire les infra-

structures pour répondre aux exigences de la 
Coupe d’Asie », a-t-il précisé. Organisée tous 
les quatre ans, la Coupe d’Asie aura lieu cette 
année au Qatar, vainqueur de la dernière édi-
tion de 2019, qui s’était déjà déroulée  aux 
Émirats arabes unis. 
À l’instar de ses voisins qatari et émirati, l’Ara-
bie saoudite multiplie l’organisation de com-
pétitions sportives : un Grand Prix de Formule 
1, un ePrix (Formule électrique), le rallye 
Dakar, le Saudi Tour cycliste… Début octobre, 
, une décision critiquée par des défenseurs de 
l’environnement en raison notamment des 
conditions climatiques désertiques. 
 
Le froid russe 
 

Par ailleurs, le ministre saoudien des Sports, 
le prince Abdelaziz ben Turki al-Fayçal, a dit 
n’avoir aucun « problème » avec l’adhésion en-
visagée de la Russie à la Confédération asia-
tique de football (AFC), Moscou étant en froid 
avec les Européens depuis l’invasion de 
l’Ukraine. La Fédération russe de football a ré-
cemment multiplié les signaux quant à un 
possible départ de l’UEFA pour rejoindre l’AFC, 
après avoir envisagé de quitter l’instance eu-
ropéenne sans mettre ses menaces à exécu-
tion. 
Fin décembre, la fédération russe (RFS) avait 
appelé à former un groupe de travail avec 
l’UEFA pour « pour régler au plus vite la ques-
tion d’un retour des clubs russes et des 
équipes nationales dans les tournois interna-
tionaux officiels ». Le patron du football russe, 
Alexandre Dioukov, n’a pas exclu la possibilité 
de rejoindre l’AFC, si les négociations avec 
l’UEFA échouaient. « Nous pouvons nous redi-
riger vers l’Asie, mais il faut une décision de 
la Fifa pour participer à la Coupe du monde 
2026, on trouvera un accord plus vite via ce 
groupe de travail », avait-il expliqué. 
 

J.A avec AFP 

Coupe d’Asie de football : Un 
nouveau succès diplomatique 
pour l’Arabie saoudite   
 
La monarchie du Golfe accueillera l’édition 2027 de la Coupe d’Asie. Le ministre saou-
dien des Sports a profité du congrès de l’AFC le 1er février pour plaider en faveur de 
l’intégration de la Russie au sein de la famille asiatique du football.

SPORT
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HOROSCOPE

tBélier (21 mars - 19 avril) 
Avec le sentiment de ne pas être reconnu à votre juste valeur viendront les en-
vies d'occuper une place plus avantageuse. Le trigone Mars/Pluton vous incitera 
à définir votre nouvelle politique professionnelle, mais vous serez seul à trouver 
les réponses. 
Avec la Lune transitant dans votre secteur II, la majorité de vos dépenses iront 
vers des achats qui contribueront à votre bien-être et à votre confort quotidien. 
Mais comme vous aurez aussi le sens de l'économie, vous vous ferez plaisir à 
petits frais.

Taureau (20 avril- 19 mai) 
Saturne sera de bon conseil en vous incitant à ne pas agir dans la précipitation. 
Mariez stratégie et tactique en vous rendant indispensable, sans donner l'im-
pression à vos collègues de faire du zèle. Ainsi, vous parviendrez à museler les 
jaloux. 
L'entente astrale Mercure/Vénus dans votre secteur argent fera le jeu de vos 
affaires. Une situation nouvelle se mettra en place, qui générera de bonnes 
opérations financières, vous sécurisera et vous permettra de penser à votre 
avenir plus sereinement.

Gémeaux (20 mai - 21 juin ) 
Vous êtes sur le point de finir une tâche. Elle peut demander des concessions. 
Un manque de collaboration pénalise votre travail. L'activité peut se dérouler 
dans des conditions difficiles. Prenez votre mal en patience, une amélioration 
arrive bientôt. 
Une légère restriction est possible pour maintenir l'équilibre. Elle peut vous 
demander d'être très patient. Si vous souhaitez acquérir du mobilier ou un achat 
cher, attendez. Faire des soldes, ou dénicher la bonne affaire est la meilleure 
solution.

Cancer (21 juin - 21 juillet ) 
Intérimaire, vous essayerez de vous faire embaucher en CDD. En effet, l'entre-
prise dans laquelle vous travaillez est connue pour être généreuse en termes 
de prime de participation et d'intéressement. Pour en bénéficier, il faut être en 
CDD ou en CDI ! 
Ami Cancer, vous retrouverez une situation financière un peu moins chahutée. 
En effet, grâce à la présence décisive de la planète Mars, plus rien ne viendra, 
à priori, perturber l'équilibre de votre trésorerie, et à fortiori de votre budget ! 
 

Lion (22 juillet - 23 août ) 
Vous commencerez à obtenir satisfaction. À vous de ne pas baisser les bras et 
de vous acharner. Votre comportement redeviendra bienveillant et vous aurez 
l'occasion de retrouver une ambiance plus agréable au sein de votre activité 
professionnelle. 
Mars dans votre maison II pourrait déclencher des imprévus coûteux que vous 
ne parviendrez pas toujours à gérer de la meilleure façon. Vous prendrez le 
risque de voir vos dépenses s'envoler sans avoir les moyens de combler votre 
découvert bancaire. 

Vierge (23 août 23 septmbre) 
Mieux armé et plus confiant dans vos possibilités d'agir, vous sortirez de votre 
réserve avec des initiatives qui séduiront. Vous discuterez avec votre boss de 
modifications à envisager, idéal pour vous rendre indispensable sans l'avoir 
cherché. 
Vénus de passage dans votre secteur financier générera des revenus supplé-
mentaires. Vous aurez l'ambition de gagner plus d'argent, car vous aspirerez à 
un certain confort, à une meilleure qualité de vie. Mercure facilitera vos dé-
marches matérielles. 

Balance (23 septmbre - 22 octobre ) 
Un nouveau poste est en pourparlers. Il peut être appuyé par un collaborateur. 
Vous pouvez approuver ce soutien qui vous donne du réconfort. Des perspectives 
d'avenir se présentent. Accordez-vous confiance, car la vie vous fait évoluer 
favorablement. 
Une meilleure gestion de votre trésorerie aide à faire des achats dédiés aux 
loisirs. Les revenus stables apportent une sérénité. En faisant attention, peu 
d'instabilité est à craindre pour la journée. Seule une invitation pourrait occa-
sionner des frais. 

Scorpion (23 octobre - 22 novembre ) 
Après avoir fourni des efforts considérables, vous serez conforté dans l'idée 
que vous resterez encore pour longtemps dans l'entreprise où vous travaillez 
actuellement. Vous vous cramponnerez solidement à votre contrat et à votre 
poste de travail. 
Les bénéfices engrangés par votre activité professionnelle dépasseront large-
ment vos prévisions les plus optimistes. Ami Scorpion, vous profiterez d'une 
relance professionnelle qui aura rapidement d'heureuses répercussions sur 
votre pouvoir d'achat. 

Sagittaire (23 novembre - 21 décembre) 
Avec Uranus, il sera question de stabilité et de changement. Oui, en même 
temps ! Il y aura des réajustements à opérer, mais qui seront de bon augure, 
car ils vous permettront de solidifier votre position, mais vous devrez sortir de 
vos habitudes. 
Des travaux vous coûteront plus cher que prévu, ce qui n'aura rien d'étonnant 
avec Saturne dans votre secteur II. Des factures liées à l'entretien de votre 
maison augmenteront. Gérer tout cela ne sera pas une mince affaire, aussi évi-
tez les négligences. 

Capricorne (21 décembre -20 janvier )  
En raison des mille questions qui vous traverseront l'esprit, il vous sera difficile 
de vous concentrer, ce qui sera pourtant indispensable. Vous devrez redoubler 
d'efforts, mais vous aurez la tête ailleurs. Attention, car vos résultats s'en res-
sentiront. 
Vos indicateurs financiers, sans être dans le rouge, clignoteront à l'orange. 
Vous aurez beaucoup de factures à payer, d'où une difficulté passagère pour 
maîtriser votre budget. Anticipez un rappel à l'ordre en prévenant aimablement 
votre banquier. 

Verseau (20 janvier - 19 février) 
Vous trouvez des astuces pour travailler dans de meilleures conditions. La coo-
pération avec un collègue apporte du réconfort. Vénus en Balance vous aide à 
avoir une journée satisfaisante. Vos tâches sont finalisées et appréciées par 
votre hiérarchie. 
Vous devez être encore prudent dans votre gestion. Les charges obligatoires 
entravent les loisirs. Vous privilégiez les règlements. Une légère frustration se 
fait sentir. La patience est recommandée pour ne pas engendrer de découvert 
avant la fin du mois.

Poisson (19 février - 21 mars) 
Vous pourrez être très efficace dans bien des domaines, mais pas si vous faites 
tout à la fois ! C'est pourquoi, abordez un projet, un souci ou un dossier à la 
fois. Votre seul petit défaut ? Ne pas savoir vous arrêter à temps... Pas bien 
méchant ! 
Le punch revivifié de Saturne associé à la sagesse de Pluton vous attirera toutes 
les bonnes grâces financières. Ces deux planètes vont bonifier vos investisse-
ments. Du coup, il s'en suivra un enchaînement de projets excessivement lu-
cratifs. 




